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MONTUSES

"Le souffle du fanatisme qui
passe sur un pays est le vent
qui éteint les lumières pâles et
tremblantes de la science...»
Ernest Montusès (La fin des religions - 1906)

une vie...

762 articles signés de Montusès 
L’activité journalistique de Montusès est indissociable de son engagement politique. 
Elle jalonne le chantier de la concrétisation des perspectives socialistes du siècle 
précédent dans la diversité des courants concurrents qui fourmillent jusqu’en 1914 
avant de se clarifier dans l’après-guerre avec le Congrès de Tours en 1921...
Il l’exerce dans quatre grand titres de l’époque à Montluçon, à l’échelle du 
département et au-delà dans la région.

En congé sans solde après que sa « bacillose » l ’ait fait quitter sa classe, Ernest 
Monstusès se retrouve sans ressources et sans travail. C’est alors qu’une 
opportunité se présente après les élections municipales de 1900 qui voient la 
confirmation de la municipalité ouvrière de Montluçon ; le conseil municipal 
décide la création d’une bibliothèque populaire. Un emploi de bibliothécaire est à 
créer. Quel meilleur bibliothécaire pouvait-on trouver ?

Dans le même temps Ernest  fait ses premières 
armes de journaliste dans « Le Petit Indépendant 
de l’Allier », un journal républicain bihebdomadaire, 
agricole et commercial  dirigé par Henri PINGUET à 
Moulins, ancien normalien comme Ernest et 
membre du POF, parti nettement marqué à gauche.

11 mai 1901, on trouve bientôt la signature 
d’Ernest qui vient d’avoir 21 ans dans « le 
Socialiste de l’Allier ». Il signe désormais 
MONTUSES (anagramme de SEMONSUT), un 
pseudonyme qu’il gardera toute sa vie et qui 
passera à la postérité.

Le poème dédié à 
Jean DORMOY 
s’intitule « Premier 
Mai ».

La statistique portant 
sur la durée de la 
collaboration d’Ernest 
au « Socialiste de 

l’Allier » fait état de 12 

articles en 1901, 22 en 

1902 et 30 en 1903, 

neuf mois avant la 
disparition du journal... 

Le ton de 

Montusès

ne manque

pas d’être

piquant !


